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Une conférence sur la migration 
internationale en l'absence 
des chercheurs marocains 
Cl est à l'Université internationale de Rabat que les experts et cher­

cheurs sur les migrations internationales et le développement 
se sont donné rendez-vous. Une conférence organisée par la Banque 
mondiale, le Centre de Marseille pour l'intégration en Méditerranée 
et le ministère chargé de la Communauté marocaine à l'étranger. Une 
rencontre qui a débuté à Rabat mais qui se poursuivra durant le week­
end à l'Université d' Al Akhawayne à Ifrane avec un programme riche 
en activités et purement académique.La journée sur les migrations a 
débuté par une séance réservée aux questions des journalistes au mi­
nistre Maâzouz. Les questions ont été axées essentiellement sur la 
communauté marocaine à l'étranger; notamment le retour d'immigrés 
marocains à leur pays suite à la crise économique qui sévit en Europe 
et ailleurs. Un retour qui ne semble pas inquiéter outre mesure le gou­
vernement Benkirane occupé davantage par des intérêts partisans et 
des querelles de sa majorité fragilisée par un comportement hégémo-

nique du chef de l'Exécu-

u · '. · ~ tif. Cette journée consacrée ne pre1nzere ;ournee à l'analyse des politiques 

à Rabat en attendant pub~ques tente de nouer 
des hens entre les experts 

l'étape d 'Ijrane et les déàdeurs politiques 
au sujet de la mobilité. Elle 
a également pour but de 

définir l'impact négatif mais également positif en matière de dévelop­
pement, dans les pays d'accueil et d 'origine. La conférence sur les mi­
grations internationales et le développement en est à sa sixième 
édition. C'est la première fois que les responsables de la Banque mon­
diale ont déàdé de repenser l'immigration en choisissant un pays 
d'origine. Ils estiment, comme l'a expliqué Manjula Luthria, chef de 
programme à la Banque mondiale, que cette conférence cherche à 
trouver les moyens d'intégrer les dimensions de la migration dans les 
programmes de développement de l'instance finanàère mondiale. 
Cette journée a été également l'occasion pour débattre et échanger les 
différents points de vue entre chercheurs et experts en la matière. 
Pourtant, à détailler le programme de la conférence, l'on constaterait 
que les chercheurs marocains sont marginalisés, seule une poignée 
d'entre eux ont osé y assister à titre de simples spectateurs. Les travaux 
de cette journée ont été axés sur les profils migratoires et types de mi­
gration, l'exploitation des données relatives au phénomène, la contri­
bution positive de la diaspora, la migration de retour et la réintégration 
ainsi que la mobilité des professionnels de la santé. 
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